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Abstract :

Neuf mois après la mise en service du logiciel Koha au sein de son réseau de Lecture Publique, la Médiathèque Intercommunale Ouest Provence dresse un premier bilan de son projet : bilan en terme d'exploitation du produit et de service offert aux utilisateurs, bilan également en terme de choix stratégique et d'organisation. Car le "libre", c'est aussi cela, un pari et un enjeu qui dépassent les seules potentialités techniques et fonctionnelles du progiciel.

En dépit de l'instabilité inhérente à la mise en production d'une version provisoire, cet état des lieux est déjà positif et à bien des égards porteur de promesses, celles d'offrir notamment les conditions d'une relation nouvelle à l'outil de travail, une relation partagée et constructive. 

Nine months after the Koha software has been launched (started up) in the Public Library network, the Mediathèque Intercommunale Ouest Provence reports first results of the project, results of product concern and service given to users, as well of strategic choice and organization. Because "free" means that too, a gamble and stakes going past the only technical and functional software potential.

Despite the instability inherent in the launch of a temporary version, this inventory of fixtures                  remains positive and promising, giving the conditions of new contact to the work tool, a mutual and constructive contact.

Le choix du "libre" est-il, pour une administration et un équipement de Lecture Publique en particulier, une aventure, un défi, au sens aventureux, aléatoire du terme ?

C’est évidemment la première question que la Médiathèque Intercommunale Ouest Provence s’est posée lorsqu’elle s’est intéressée, au printemps 2004, au logiciel Koha,  premier Système Intégré de Gestion de Bibliothèque au monde sous licence libre. 

Et c’est précisément à l’occasion d’une présentation du produit par Paul Poulain le 6 avril 2004 à la faculté Saint-Jérôme de Marseille qu’une équipe du réseau Ouest Provence, composée de bibliothécaires et d’informaticiens, a réalisé l’impact et les potentialités d’un tel projet, convaincue qu’aventure et raison pouvaient là se conjuguer.

Trois ans après, Koha est devenu le progiciel principal de la Médiathèque Intercommunale, un système déployé sur les sept sites du réseau, couvrant 250 000 documents, 600 000 prêts annuels et qui s’apprête à ouvrir, au terme de neuf mois de mise en service, sa base catalographique ainsi qu’un système de réservation à distance.

Mais revenons en arrière, à la genèse du projet tout d’abord, à ses motivations ; puis analysons les conditions de son déroulement, tant dans sa phase d’élaboration que de réalisation ; enfin, dressons les perspectives de développement à court et moyen termes du logiciel Koha pour les médiathèques Ouest Provence et ce, en considération de principes et de réalités consubstantiels au "libre" : le progrès par la mutualisation. 

1. Le pré-projet

Le choix d'un nouveau SIGB a naturellement fait l’objet, au préalable, d’une analyse visant à confronter les avantages et les inconvénients d'un logiciel dit "propriétaire" (sur la base notamment de notre expérience d'exploitation du SIGB Géac ainsi que de notre connaissance d'autres produits concurrents alors présents sur le marché) à ceux d'un logiciel dit "en open source" (les deux produits existants en 2004 étant PMB et Koha). 

Retenons de cette étude les principaux éléments d'appréciation suivants :

1.1. Le critère financier :
du côté des produits propriétaires

L'achat d'un SIGB propriétaire, déployé sur un réseau de notre importance, était évidemment considéré comme onéreux (environ 250 000 € d'acquisition + 15 % de frais annuels de maintenance), susceptible de peser fortement sur les crédits tant en investissement qu'en fonctionnement de la Médiathèque Intercommunale Ouest Provence et ce, sans compter les nécessaires réinformatisations à entreprendre sur les moyen et long termes.

Considérons néanmoins que le choix d'un SIGB propriétaire offrait l'avantage de s'inscrire aisément dans le cadre prévisionnel d'un plan budgétaire et comptable.

du côté de Koha

L'impact financier de l'exploitation d'un logiciel libre ne pouvait être négligé ("libre" n'étant pas synonyme de "gratuit"), d'autant plus que ce choix induisait des développements conséquents, par nos propres ressources, de la version existante (à savoir la version 2.2 de Koha, celle-ci ayant été rapidement préférée au logiciel PMB qui ne pouvait répondre aux exigences d'un réseau tel que le nôtre). Le chiffrage du projet était de ce fait difficile à déterminer car il devait en effet résulter principalement d'une activité de programmation en interne : trois informaticiens seraient ainsi mobilisés pour assurer les conditions d'un fonctionnement du logiciel Koha en réseau. Néanmoins, dans l'hypothèse de la fourchette la plus haute, soit une activité (équivalent salaire) à temps plein de trois agents s'étalant sur une période de dix-huit mois, le coût estimé s'élevait à 156 000 €. A ce montant devaient s'ajouter des coûts prévisionnels (plus standards) de prestation d'accompagnement au développement et à la migration (estimation : 33 000 €), à la formation (estimation : 4500 €), à la mise en service du logiciel (estimation : 4500 €) ainsi qu'à la traduction (estimation : 2400 €). Au total, le montant chiffré s'élevait approximativement à 200 000 €, soit un coût d'acquisition sensiblement inférieur à celui d'un SIGB propriétaire. Les frais de maintenance annuels étaient également estimés à la baisse, se limitant à des interventions ponctuelles de correction de bugs, d'amélioration fonctionnelle ou d'intégration de nouvelles versions.   

1.2.  Le critère qualitatif :

du côté des SIGB propriétaires
En terme de fonctionnalité, les SIGB propriétaires présents sur le marché en 2004 offraient de réelles potentialités et étaient en mesure de répondre globalement aux exigences d'un réseau de Lecture Publique. Néanmoins, la spécificité de la Médiathèque Ouest Provence tenait en partie au niveau de performance de sa politique documentaire, traduite notamment par l'exploitation d'un module très élaboré de commande et de pilotage des acquisitions (structuré par domaines et sous-domaines de contenu), module développé sous ACCESS en interne et fonctionnant sans lien avec le catalogue Géac +. Cette situation ne pouvant perdurer (notamment en raison de l'évolution des systèmes d'import et d'enrichissement de notices bibliographiques), le choix d'un SIGB propriétaire nous condamnait inévitablement, faute de permettre l'intégration complète des fonctionnalités de ce module, à renoncer à brève échéance à d'importantes capacités et spécificités de travail, en d'autres termes à réduire sensiblement nos performances de fonctionnement et de service. 

du côté de Koha

Rappelons en premier lieu que le logiciel Koha est un logiciel libre et qu'il donne, à ce titre, la liberté à toute personne ayant acquis une version du logiciel (accompagnée d'une publication du code source) le droit de l'utiliser, de le modifier, de l'enrichir et de le redistribuer.  

Ajoutons que les logiciels libres ont, dans leur grande majorité, pour principe de respecter les formats standards ouverts, ce qui favorise l'interopérabilité. C'est évidemment le cas de Koha, système bâti sur une technologie et des normes de bibliothèques telles que, notamment, la plate-forme LAMP, le client Z39.50, le langage Perl, la base de données relationnelles MySQL, les normes 995 et ISO 2709 et les formats bibliographiques UNIMARC et MARC21. Le fait que Koha ait été conçu pour fonctionner sous système Linux apportait également une valeur ajoutée pour la Collectivité Ouest Provence, administration résolument tournée vers ce type de "philosophie" informatique : environnement de base de données MySQL, serveur de pages Apache, suite bureautique Open Office, messagerie Sendmail, navigateur Firefox… Notons à cet effet que Koha était amené à s'intégrer à un dispositif plus large, composé d'un système fédérateur, d'un outil de filtrage des sites web recherchés ainsi que d'un portail du réseau des médiathèques en cours de développement en interne avec l'atelier libre de gestion de contenu Typo3.
Outre ces considérations techniques, le logiciel Koha (développé originellement à partir d’un cahier des charges dressé par des professionnels de l'informatique et de l'ingénierie documentaire), offrait déjà en 2004 les garanties et les qualités d'un véritable outil-métier en ce qu'il présentait les fonctionnalités essentielles d'un SIGB, à savoir un package modulaire complet comprenant la circulation, le catalogage, les acquisitions et l'OPAC. 

Il se distinguait néanmoins de bien d'autres produits du marché sur un certain nombre de caractéristiques fonctionnelles, parmi lesquelles :

· une interface web claire, simple et conviviale (processus de navigation et de recherche familiers, intuitifs) garantissant un usage rapide de l'outil par l'usager 

· un module de gestion des périodiques et des abonnements performant

· un module de prêt incluant la gestion des bibliothèques multi-annexes 
· une interface de recherche publique intégrant des étagères virtuelles, des paniers de notices, les fonctions de réservation et de suggestion d’achat.

· les conditions de développement d'un catalogue enrichi : intégration de sites web, association d'objets image, de fichiers sonores, de documents en texte intégral… 

· une capacité de traçabilité des documents : possibilité d'ajout de "balises" dans la chaîne d’acquisition, de traitement catalographique et de transaction des documents

· l'accès à des catalogues partagés externes (passerelle Z 3950)

· une fonction de veille personnalisée sur les nouveautés du catalogue par la diffusion de fils RSS 

· un outil de requêtes statistiques : données catalographiques ; activités de prêt par segments de contenu, CSP, sites, supports…; hit parade des prêts

· une dimension communicationnelle :  bibliothécaires ( usagers (via le compte-adhérent) et bibliothécaires ( bibliothécaires (plate-forme en intranet)

Ajoutons que le fonctionnement collaboratif de Koha offrait des perspectives encourageantes en terme d'appropriation de l'outil par les bibliothécaires-utilisateurs, ceux-ci ayant potentiellement capacité (par un système participatif qui restait à déployer sur le réseau) à contribuer à l'amélioration et au développement des fonctionnalités du logiciel, à son  évolution qualitative. 

Parallèlement, la mise à disposition en interne de développeurs "experts" dotait la Médiathèque Intercommunale de possibilités considérables en terme d'adaptabilité fonctionnelle du produit à d'importantes réalités de contexte (fonctionnement en réseau, services documentaires spécifiques, environnement Linux…) ; en somme, le choix d'une stratégie visant à garantir l'exploitation d'une qualité première, consubstantielle au produit libre et à Koha en particulier, celle d'être un outil hautement personnalisable.

Rappelons enfin que l’investissement progressif d’une communauté internationale de programmeurs était pour notre réseau un gage de sécurité pour l'avenir, en ce qu'il posait les conditions d'un enrichissement fonctionnel continu et pérenne du logiciel. 

La visite du réseau de Lecture Publique de Nelsonville (Etat d'Ohio), en avril 2005, nous permit à cet égard de mesurer le niveau de participation et de compétence technique de nos collègues américains ; ce fut également pour nous l'occasion de constater la viabilité (mais également les carences fonctionnelles) du logiciel en exploitation dans un contexte assez semblable au nôtre (sept sites en réseau, 280 000 documents). 

2. Le lancement du projet (avant mise en service du logiciel) :

Bien que traditionnellement tournée vers les démarches innovantes (c'est en 1981, à la bibliothèque intercommunale de Miramas, que fut installé, avec Tobias, le premier logiciel documentaire intégré fonctionnant en réseau de Lecture Publique), la Médiathèque Ouest Provence faisait, avec Koha, un choix à bien des égards ambitieux et inédit. Une telle entreprise a exigé en conséquence le déploiement d'une organisation structurée et efficiente, susceptible de mettre en synergie des compétences multiformes : techniques, méthodologiques, communicationnelles, stratégiques. 

Si le projet Koha fut lancé en juin 2005, c'est en fin de cette même année que le dispositif organisationnel fut véritablement mis en place et progressivement optimisé.

En voici les principales caractéristiques :

· La constitution d'un comité de pilotage, rassemblant le directeur du réseau des médiathèques, le directeur du service informatique Ouest Provence, le chef de projet médiathèque (partie fonctionnelle) et le chef de projet informatique (partie technique). Ce groupe a eu pour mission de valider le document dit de "spécifications fonctionnelles générales" (soit de déterminer les modules à développer ou à redimensionner du logiciel Koha au regard des besoins spécifiques du réseau), d'établir le plan de charge global des opérations (phasage des développements et programme de migration) et d'en suivre la chronologie d'exécution. Il a également considéré les compétences internes et externes à mobiliser ainsi que les outils méthodologiques et techniques (logiciels et matériels) susceptibles de garantir une bonne gestion de la qualité. Le comité de pilotage a enfin été chargé de communiquer régulièrement (au moyen de réunions plénières et par la mise en commun d'une base d'information) sur les avancements du projet auprès de l'ensemble du personnel de la médiathèque intercommunale (soit 160 personnes). 
· La constitution des commissions techniques par module (catalogage, OPAC, circulation) rassemblant, pour chacune d'entre elles, un coordonnateur de projet et des bibliothécaires des pôles documentaires. Ces équipes ont eu pour mission d'énoncer et de hiérarchiser les besoins fonctionnels détaillés du réseau Ouest Provence (non satisfaits par la version 2.2 de Koha, à savoir pour l'essentiel, la refonte du module adhérent, la gestion des réservations et des transferts inter-sites, la gestion des relances et des dettes), besoins devant en conséquence faire l'objet de développements spécifiques en interne. Ces travaux de programmation ont donné lieu à des aller-retours réguliers (phases successives de tests et de correctifs) entre les développeurs et les bibliothécaires, actions permettant de mesurer régulièrement les conditions d'utilisation, la fiabilité des protocoles et des données ainsi que la "criticité" du produit (probabilités d’apparition de pannes mineures ou majeures)

· La mise en place d'un protocole de développement : la validation et l'intégration des différents développements effectués se sont opérées en deux étapes distinctes :

· mise en place d'un serveur en interne (avec sauvegarde régulière des fichiers) dans l'objectif d'établir un premier niveau de suivi des versions de développement.  

· après validation des tests réalisés sur le premier serveur, un transfert des nouvelles fonctionnalités était effectué sur le serveur CVS public de Koha (sur Source forge)

Ces travaux ont été réalisés en relation étroite avec les autres programmeurs de la Communauté Koha, Paul Poulain restant un interlocuteur privilégié, du fait notamment de sa proximité géographique (Marseille).

· L'organisation d'un programme de formation de formateurs par Paul Poulain : dix bibliothécaires avisés (parmi lesquels le chef de projet de la médiathèque et les membres des commissions techniques) ont été formés à l'outil en octobre 2006 durant quatre jours et demi. Ce stage a fait l'objet d'une évaluation permettant de mesurer à la fois le niveau de maîtrise des stagiaires et leur degré de satisfaction relatif aux capacités fonctionnelles du logiciel
· La mise en œuvre d'un plan de formation du personnel. Les formateurs, déployés sur les sites de Fos, Istres et Miramas, ont à leur tour été chargés de former l'ensemble des bibliothécaires du réseau en appliquant un programme structuré en trois étapes (sensibilisation - initiation - expérimentation) et réparti sur les deux derniers mois  précédant la mise en service du logiciel.
· La prise en charge de la migration et de l'intégration des données "adhérent" et des données catalographiques. Après une étude de faisabilité, la migration des notices s‘est faite par l’intermédiaire d’un programme d’import élaboré par les développeurs de Ouest Provence et Paul Poulain. Ce programme a eu pour objet :

· la lecture des notices et exemplaires Géac afin de reconstituer une notice complète au format ISO2709

· la récupération des codifications existantes liées aux types de document, département, sites …

· une restructuration des notices afin de rendre le catalogue plus cohérent

· l’encodage caractères international des notice en UTF8

· l’incrémentation et l'insertion des données dans les tables Koha

En dépit de quelques difficultés dues notamment, pour les autorités, à une codification non normalisée dans Géac, le processus de migration du catalogue se réalisa de manière satisfaisante. Du côté "adhérent", trois étapes ont jalonné le travail : 

· export du fichier adhérent Géac sous Excel

· travail de restructuration sous Excel

· import dans la base de Koha

· Le travail de mutualisation avec la Communauté Koha. Le choix d'une participation active au développement de la V3 impliquait, de la part de la Médiathèque Intercommunale, de clarifier sa position concernant l'intégration des fonctionnalités produites par le groupe des développeurs Ouest Provence à la version commune (encore provisoire) dite "branche majeure" ; trois options furent alors envisagées :

· Créer une branche "France" correspondant aux besoins spécifiques de la Lecture Publique française. Cette option présentait l'avantage d'un produit potentiellement mieux adapté mais l'inconvénient d'être, à tout le moins, prématuré (le nombre d'utilisateurs de Koha étant encore insuffisant sur le sol français pour assurer les conditions d'une telle entreprise) et par conséquent peu viable sur le long terme.

· Développer une branche SAN Ouest Provence. Ce choix garantissait le développement d'un produit véritablement contextuel, "sur mesure", mais l'inconvénient majeur de ne pouvoir bénéficier des évolutions du logiciel apportées par la communauté internationale des développeurs ; en d'autres termes, de renier la valeur mutualiste du projet Koha.

· Se conformer au principe d'intégration à la "branche majeure". Cette option présentait, pour la Médiathèque Intercommunale, l'avantage de pouvoir tirer profit des développements communautaires mais en même temps le risque d'une évolution fonctionnelle moins rapide et moins adaptée (car nécessairement soumise au jeu de la validation concertée) du logiciel aux spécificités de service du réseau Ouest Provence.

La réalité de fonctionnement nous a rapidement conduits à adopter une solution mixte et provisoire, soit une logique de compromis mêlant des développements remis à la communauté et des adaptations spécifiques non partagées dans l'attente d'une V3 définitive et officielle. Sur un plan plus pratique, précisons qu'une plateforme de discussion (http://www.koha-fr.org/mailman/listinfo/infos) nous a permis de suivre (pour les contributeurs ou non contributeurs) l'évolution du progiciel (correction des bugs, améliorations, enrichissements, FAQ).
· Le travail de traduction. Afin de prendre en compte les termes lexicaux correspondant aux nouveaux développements de la V3 (écrits en anglais par la communauté des développeurs et, parmi eux, ceux du service informatique de Ouest Provence), une commande de prestation de traduction fut lancée auprès de Pascale Nalon, bibliothécaire de l’Ecole de Mines de Paris. 

· La "répétition générale". Après une série d'expérimentations successives réalisées tout au long du second semestre 2006,  un test de montée en charge (simulant des transactions sur l'ensemble des sites du réseau intercommunal) a été réalisé à la médiathèque de Miramas les 18 et 19 décembre 2006 en présence de plus de cent bibliothécaires, soit un échantillon d'utilisateurs réellement significatif. Tous les points de contrôle ont alors été observés, les dernières anomalies de fonctionnement corrigées, la fiabilité technique (matériel et communication) constatée, le plan de secours établi, les futurs référents des différents sites du réseau désignés, les protocoles de maintenance explicités.
· La mise en place d'un système de maintenance en interne.  Un outil de gestion de correction des bugs et d'enrichissement des fonctionnalités du logiciel a été formalisé pour préparer les conditions d'un fonctionnement optimal de Koha dès son démarrage. Bâti sur un principe communicationnel d'aller-retour permanent et sur une technique de résolution de problème (transmission par courrier électronique des rapports d'erreur par les bibliothécaires–utilisateurs / traitement des bugs et des suggestions d'amélioration par les développeurs et retour au prescripteur pour réponse et archivage), ce système visait également à mobiliser l'ensemble des acteurs du réseau dans un esprit de collaboration. 
Retenons qu'un projet de cette envergure, présentant un indéniable facteur risque dans sa phase de mise en production (et ce, malgré les innombrables tests réalisés en amont), nous a conduits à donner priorité aux développements portant sur les fonctions les plus essentielles de l'outil soit, en d'autres termes, à garantir avant tout le fonctionnement, le jour J, des modules lecteur, circulation et catalogage. L'optimisation de l'OPAC, les considérations esthétiques et ergonomiques, voire linguistiques (traduction fine de l'intranet) ont donc été nécessairement placés en second sur l'échelle des priorités de service. Mais au regard des potentialités de l'outil et de ses évolutions annoncées sur le court et moyen termes, ce réalisme ne pouvait inspirer qu'une frustration somme toute passagère.

Le 22 décembre 2006 au soir, soit le dernier jour avant la réouverture en 2007 de la Médiathèque Intercommunale, le feu vert fut donné par les deux chefs de projet et le directeur des services informatiques. Koha serait mis en service le 3 janvier 2007 sur l'ensemble des sites du réseau de Lecture Publique Ouest Provence.

3. Koha en activité : un bilan au terme de 5 mois de fonctionnement
3.1.  De la maîtrise du projet à la maîtrise du produit

L'intégration d'un logiciel libre dans un contexte intercommunal suppose non seulement d'appréhender rigoureusement tous les enjeux et processus relatifs à la conduite de ce type de projet (condition d'une bonne maîtrise de la qualité du projet), mais également d'anticiper sur un nouveau modèle d'organisation, préalable à une bonne maîtrise de la qualité du produit dans sa phase opérationnelle.

Retenons en premier lieu que le démarrage de Koha le 3 janvier 2007 se déroula sans difficultés majeures, l'ensemble des médiathèques du réseau ouvrant leur porte dans des conditions normales de fonctionnement, tant sur le plan des inscriptions et des transactions (prêts/retours/réservations) que sur celui de la recherche catalographique.

L'organisation mise en place, telle que développée en amont (formalisation des procédures et des instructions de travail, dynamique collaborative), nous permit de mesurer très précisément et presque en temps réel la charge de maintenance pesant sur les trois informaticiens du réseau, charge essentiellement consécutive aux constats de bugs et aux souhaits d'amélioration de fonctionnement régulièrement transmis par les bibliothécaires au moyen de formulaires de rapport d'erreurs. Des priorités furent fixées de manière à répondre en premier lieu aux problèmes désignés par les utilisateurs comme étant "bloquants", puis, sur une échelle descendante, tous identifiés comme "non bloquants" et déclinés en trois  sous-catégories : "critiques" (difficiles à contourner), "problématiques" (supportables) et "mineurs" (pouvant attendre..). Etaient également signalées les améliorations fonctionnelles souhaitables, en terme notamment d'ergonomie de consultation.

L'archivage de toutes ces actions de correction et de développement nous offre aujourd'hui la possibilité, au terme de cinq mois de maintenance du logiciel Koha, d'évaluer la progressivité de l'outil et la performance du dispositif mis en place. 
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Pour les utilisateurs professionnels, l'appropriation de l'outil se révéla très rapide (en raison notamment de sa configuration web mais également de sa simplicité d'usage) et ne nécessita aucune formation complémentaire à celle dispensée durant les deux mois précédant la mise en service du logiciel. Les différents bugs rencontrés, en particulier ceux qui se sont manifestés lors du premier mois de mise en service ont évidemment pu déstabiliser les bibliothécaires les moins avertis ou les plus rétifs au changement, suscitant ainsi pour certains une relation à l'outil de travail quelque peu "en dents de scie", alternant phases d’enthousiasme et phases de doute.

Pour autant, l'entreprise s'avéra, très vite et à bien des égards, positive, les bibliothécaires constatant dans les faits et au quotidien les réelles possibilités d'évolution de l'outil et les qualités d'efficience de l'organisation mise en place depuis le démarrage du logiciel.

Un sondage réalisé en juin 2007 auprès de soixante et onze bibliothécaires du réseau nous permit en effet d'évaluer plus formellement ce niveau de satisfaction (progressive) des utilisateurs et fut une occasion de plus de mesurer et de hiérarchiser les développements susceptibles, à court et moyen termes, d'améliorer encore les performances de l'outil.
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	Simple d'utilisation
	71

	
	Difficile d'utilisation 
	0

	Pensez-vous que l’OPAC est, pour le public, un outil :
	Simple d'utilisation
	58

	
	Difficile d'utilisation 
	12

	
	Autres
	1

	A ce jour, comment estimez-vous votre niveau de maîtrise du logiciel Koha 
	Faible
	0

	
	Assez satisfaisant
	10

	
	Satisfaisant
	57

	
	Excellent
	4

	Au mois de décembre dernier, juste avant la mise en production, considériez-vous que le choix d’un logiciel libre tel que Koha était, pour notre réseau, un choix :
	Aventureux (risqué)
	27

	
	Raisonné
	23

	
	Ambitieux (enthousiasmant)
	23

	Au terme de ces 5 mois, considérez-vous que le choix d’un logiciel libre tel que Koha s'est révélé, pour notre réseau, un choix :
	Aventureux (risqué)
	8

	
	Raisonné
	37

	
	Ambitieux (enthousiasmant)
	26

	Quels sont, selon vous, les principaux points du logiciel  à améliorer?
	Ergonomie d'utilisation
	24

	
	Performance du catalogue
	46

	
	Efficacité de transaction
	20

	
	Catalogage
	14

	
	Autres
	5

	Pensez-vous que la Médiathèque Intercommunale doit être un acteur important au sein de la Communauté internationale Koha ?
	Oui
	54

	
	Non
	6

	
	Autres
	11


Apprécions également les éléments de réponse (les plus récurrents) à la dernière question (ouverte) du sondage :

"De manière générale, que vous a apporté, à titre personnel, ce nouveau logiciel dans votre travail ?"
- "Plus de facilité dans le travail"

- "Plus efficace, plus rapide"

- "Plus convivial, plus ergonomique"

- "Koha simplifie considérablement le service public"

- "Je n'étais pas trop adepte d'Internet. Cela a été une découverte d'Internet que j'utilise

    maintenant davantage pour la recherche. Je suis plus curieuse. Découverte aussi du 

    catalogue. J'y vais beaucoup plus. Cela m'a apporté plus de facilité pour le travail, pour 

    les inscriptions des adhérents. Koha m'a beaucoup apporté"

- "Une utilisation logique et lisible pour les internautes que nous sommes..."

- "J'apprécie particulièrement que ce soit un logiciel libre et que chacun puisse apporter sa

    pierre à l'édifice..."

- "Le fait de pouvoir contribuer à l'amélioration du logiciel, d'avoir un « dialogue » constant

    avec les développeurs, de les sentir proches de nos préoccupations et soucieux de répondre   

    au plus vite et de manière efficace à nos problèmes est une manière de travailler très

    intéressante et gratifiante"

- "Je suis plus enclin à faire des propositions... il rend plus participatif. Faire partie d'une

    communauté mondiale, entrer dans un réseau est enrichissant et, en nous décentrant, ouvre 

    sur de nouvelles manières de procéder dans le domaine professionnel qui est le nôtre"

Le contenu de ces réponses est éloquent, riche de nombreux enseignements : outre les attributs fonctionnels de l'outil, la dynamique collaborative inhérente au libre et à Koha en particulier est ici reconnue, appréciée, pour ne pas dire plébiscitée.

Du côté "public", l'enquête de satisfaction est également prête à l'emploi, mais son lancement reste encore subordonné à la publication de la version 3 officielle, condition d'une réelle consolidation du produit et par conséquent d'une perception plus "normale" de celui-ci par l'usager.

3.2.  Les projets à venir

Aujourd'hui, après 5 mois de fonctionnement sur une version que l'on peut qualifier de "provisoire", l'objectif prioritaire est bien évidemment la publication officielle de la V3 de Koha, phase importante en matière de stabilisation comme de partage des nouvelles fonctionnalités du produit mais également enjeu déterminant pour la promotion du SIGB libre au sein de la communauté internationale des bibliothécaires. 

Avec la Version 3, le progiciel Koha confirmera en effet ses capacités d'intégration et d'adaptation à des environnements multiformes, allant d'un centre de documentation spécialisé ou d'une bibliothèque en milieu rural de taille modeste à celle d'un contexte de fonctionnement et de développement de Lecture Publique en réseau. 

Ce nouveau potentiel ne saurait pour autant signifier un quelconque ralentissement dans la dynamique d'initiative, de progrès et de mutualisation de l'outil ; et la Médiathèque Intercommunale Ouest Provence entend, pour sa part, y contribuer en projetant d'ores et déjà (et ce à l'horizon 2007-2008) un certain nombre de travaux de développement, parmi lesquels :

· L'ouverture de l'OPAC et d'un système de réservation à distance
· L'intégration des fonctionnalités de pilotage et de requête du module d'acquisition Ouest Provence (programmé sous Access) 

· Le développement d'un "vendangeur" permettant une dérivation automatique et intelligente des notices bibliographiques et d'autorités de la BNF 

· L'exploitation des technologies de veille et de partage (fils RSS sur les nouveautés du catalogue, système de tags) au profit d'une plus grande personnalisation des services rendus aux usagers et d'une meilleure interaction avec l'institution 

· Le développement d'un OPAC thématique

3.3.  En somme…

Avant tout, observons bien que l'expérience du réseau des médiathèques Ouest Provence ne saurait en grande partie servir de témoignage et encore moins de modèle pour toute bibliothèque (et particulièrement pour une structure aux moyens modestes) désireuse d'exploiter un produit libre tel que Koha. Notre contribution importante à une nouvelle version et les conditions de son exploitation (usage d'une version non stable et non officielle) nous assignent en effet un statut singulier, celui d'une structure de Lecture Publique ayant notamment capacité à mobiliser des ressources techniques, financières et humaines importantes et ce, au profit d'une cause dépassant de loin le cadre de ses intérêts particuliers.

Avec Koha, la Médiathèque Intercommunale est passée d'une logique de maintenance à une logique de gestion de projet, d'une logique de client-utilisateur à une logique de partenaire-contributeur.

Avec Koha, la Médiathèque Intercommunale a pris la mesure du formidable potentiel du produit libre, potentiel qui dépasse largement aujourd'hui le cadre de la petite communauté des techniciens dans lequel le concept a été primitivement créé et développé et qui invite à construire un nouveau modèle d'organisation du travail : un modèle fondé sur une dynamique de coopération et de mutualisation des intelligences, sur un partage des ressources susceptible de favoriser le développement de la connaissance tant individuelle que collective et de contribuer réellement à la pratique de la co-action, de la co-construction, de la co-décision.

Autant d'atouts qu'il convient, chacun à son tour, chacun à sa mesure, de cultiver et de porter haut. Et, ce faisant, de rendre pérenne l'ensemble du projet. 

Miramas, août 2007

Jérôme POUCHOL

Directeur de la politique documentaire,

Chef de projet Koha 

du réseau des médiathèques Ouest Provence
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